	Rivières permanentes méditerranéennes à Glaucium flavum
	3250

	

	Habitat d’intérêt communautaire

	

	Typologie
	Code
	Libellé 

	EUR25 (habitat générique)
	3250
	Rivières permanentes méditerranéennes à Glaucium flavum

	Cahiers d’habitats 

(habitat élémentaire)
	3250-1
	Végétation pionnière des rivières méditerranéennes à Glaucière jaune et Scrophulaire des chiens

	CORINE biotope
	24.225
	Lits de graviers méditerranéens

	

	DIAGNOSTIC SYNTHÉTIQUE

	Résumé de la fiche en quelques lignes, mettant en avant les points importants à retenir.
	Illustration Photo ou dessin illustrant l’habitat.



	

	DESCRIPTION DE L’HABITAT

	Description et caractéristiques générales

Communautés colonisant les dépôts de gravier des rivières avec un régime méditerranéen à bas débit d’été mais permanent, avec formations du Glaucion flavi.


	Répartition géographique

Cet habitat, défini à l’origine dans le Bas-Languedoc, se rencontre sur les bancs de galets en Languedoc-Roussillon et Provence-Alpes-Côte d’Azur. 
En PACA, cet habitat se rencontre assez régulièrement (mais avec des lacunes) aux étages mésoméditerranéen et supraméditerranéen, sur les cours d'eau permanants à régime torrentiel et à réseau anastomosé.
Il est également présent sous une forme appauvrie (absence de Glaucium flavum) dans les Hautes-Alpes, en moyenne vallée de la Durance en amont d’Embrun et dans la haute vallée du Buëch. 


	Caractéristiques stationnelles et variabilité sur le site

Altitude, pente, exposition, situation topographique, substrat, sol, humidité, recouvrement du sol … à préciser pour chaque faciès si forte variabilité intra-site.



	Physionomie et structure sur le site

Physionomie, espèce(s) dominante(s), éventuellement milieux associés.



	Espèces « indicatrices » de l’habitat

	Glaucière jaune

Scrophulaire des chiens

Chénopode botrys

Plantain des sables

Onagre bisannuelle

Mélilot blanc
Diplotaxis à feuilles ténues

Saponaire officinale

Carotte

Plantain lancéolé

Molène sinuée

Chénopode blanc

Vergerette du Canada

Laiteron maraîcher

Verveine officinale

Vipérine 
Armoise champêtre
	Glaucium flavum

Scrophularia canina

Chenopodium botrys

Plantago scabra

Oenothera biennis

Melilotus albus
Diplotaxis tenuifolia

Saponaria officinalis

Daucus carota

Plantago lanceolata

Verbascum sinuatum

Chenopodium album

Conyza canadensis

Sonchus oleraceus

Verbena officinalis

Echium vulgare

Artemisia campestris

	
	

	Correspondances phytosociologiques simplifiées

	Végétation pionnière sur éboulis, graviers, blocs

	Classe :


	Thlaspietea rotundifolii

	Végétation pionnière sur graviers, galets, sables alluviaux

	· Ordre :


	Epilobietalia fleischeri

	Végétation herbacée des alluvions grossières des rivières méridionales

	· Alliance :
	Glaucion flavi

	

	ETAT DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Distribution détaillée sur le site

Localisation et surface totale sur le site (périmètres Natura 2000 + zone d’étude si différents).

Représentativité

Caractère plus ou moins prépondérant de l’habitat dans le site à la fois sur le plan de la qualité et de la quantité (surface couverte). Il s’agit donc de commenter l’importance de l’habitat dans l’argumentation Natura 2000 du site (cf. notice FSD).



	Valeur écologique et biologique

Défini à partir de la valeur intrinsèque de l’habitat (rareté, répartition, aspects fonctionnels de l’écosystème) et de la présence d’espèces à forte valeur patrimoniale (ex : boisements de pins sylvestres = habitat non patrimonial dans le cas général, mais pouvant être patrimonial si présence du papillon Isabelle de France) ou d’une forte concentration d’espèces dans cet habitat (ex : zones humides).

Dans la mesure du possible, on cherche à lister les espèces patrimoniales végétales et/ou animales présentes sur le site et pour lesquelles cet habitat est particulièrement important.



	Etat de conservation

Commenter l’état de conservation de l’habitat sur le site, en reprenant les rubriques suivantes :

 Degré de conservation de la structure, 

 Degré de conservation des fonctions, 

 Possibilités de restauration.



	Habitats associés ou en contact

· Habitats d’eaux courantes (UE 3260).

· Communautés à Myricaire d’Allemagne (Myricaria germanica) et Saules (UE 3230).

· Saulaies à Saule pourpre (Salix purpurea) et à Saule drapé (Salix elaeagnos) (UE 3240).

· Aulnaies blanches, aulnaies-saulaies blanches (UE 92A0).

· Peupleraies blanches (UE 92A0).

· Frênaies-ormaies (UE 92A0).

· Yeuseraies (UE 9340).

· Chênaies pubescentes (Cor. 41.7).


	Dynamique de la végétation 

Evolution régressive ou progressive, lente ou rapide. Facteurs de cette dynamique. Dynamique spontanée ou liée à la gestion.



	Facteurs favorables/défavorables

Les menaces sont liées avant tout aux modifications hydrauliques intervenant le long du cours d’eau ; la régularisation entraîne l’évolution vers une forêt riveraine. Ce type d’habitat est donc lié strictement au maintien de la dynamique des crues.

Comme modifications nocives à ces habitats, nous pouvons citer :

- les barrages hydroélectriques qui abaissent le niveau de l’eau et privent les torrents de leur dynamique de crues ;

- les endiguements des cours d’eau (empierrement des rives) entraînant localement la disparition de l’habitat ;

- les ouvertures de gravières ;

- l’eutrophisation des eaux.


	Potentialités intrinsèques de production économique

Si la dynamique du cours d’eau est naturelle, ces potentialités sont nulles.


	

	GESTION DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Objectifs de conservation et de gestion de l’habitat

Etats à privilégier et objectifs identifiés pour cet habitat, tels que décrits par ailleurs dans le DOCOB. 



	Recommandations générales

La présence, le développement, la reconstitution de cet habitat étant fortement liés à la dynamique torrentielle, on veillera à la protection de l’hydrosystème, de sa dynamique, de son environnement (terrasses alluviales) et on laissera faire la dynamique naturelle.
Il est important de ne pas effectuer de décapage, de rectification du lit du cours d’eau.
En cas d’exploitation au sein de forêts riveraines voisines, on prendra toutes les précautions nécessaires pour éviter la détérioration de cet habitat (ne pas franchir le cours d’eau avec des engins, se garder de faire tomber les arbres en travers du lit).
Pour les habitats résiduels, linéaires, d’éventuels travaux de restauration peuvent être entrepris par reconstitution de l’habitat en arrière du cordon, en prélevant du matériel végétal in situ.


	

	Mesures spécifiques de conservation ou de gestion préconisées

Liste des mesures envisagées pour cet habitat, telles que décrites par ailleurs dans le DOCOB. Indiquer si possible le chiffrage financier associé à chaque mesure ou action.

Mesures de nature contractuelle 

Mesures de nature réglementaire

Autres (aménagements, travaux de restauration ou d’entretien, acquisitions foncières)



	Indicateurs de suivi

Dynamique évolutive de l’habitat.


	Principaux acteurs concernés

Propriétaires forestiers.
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	Carte

Le cas échéant, renvoi vers la carte caractérisant la présence actuelle de l’habitat sur le site.



	Relevés phytosociologiques

Renvoi vers le document contenant les résultats exhaustifs (description du relevé et listes d’espèces avec coefficient d’abondance dominance) des relevés phytosociologiques réalisés pour caractériser cet habitat.




